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PRESENTATION DES RESULTATS 
Le present rapport analyse les resultats des enquetes mensuelles de conjoncture 
aupres des chefs d 'entreprise de la Communaute effectuees entre fin mai et fin 
octobre 1966. 11 comprend quaere chapitres qui analysent, dans des commentaires 
accompagnes de graphiques et de tableaux, les resultats relatifs respectivement h 
1 'ensemble de 1 'industrie, aux industries de biens de consommation, de biens 
d 'investissement et de biens intermediaires. Dans tous les chapitres, les graphiques 
et tableaux fournissent, pour chaque pays participant et pour la Communaute, les 
donnees concernant !'ensemble de l'industrie et les grands groupes d'industrie dejh 
cites. Les resultats relatifs aux secteurs particuliers ne sont presentee qu'au 
niveau de la Communaute dans un tableau figurant h la fin de la brochure. En ce qui 
concerne le Luxembourg, les resultats n 'ont ete fournis que pour 1 'ensemble de 
l'industrie. En effet, compte tenu du nombre relativement restreint d'entreprises 
existant dans ce pays, la ventilation par groupe d 'industrie aurait pu nuire au secret 
statistique. 
La participation a l'enquete de conjoncture de 1a Communaute, qui s'effectue a titre 
benevole, est realisee dans tous les pays membres a 1 'exception des Pays-Bas. Les 
entreprises industrielles neer1andaises, ou leurs federations, estiment toujours, 
pour des motifs de secret, ne pas pouvoir y participer en assumant les memes 
droits mais aussi 1es memes obligations que 1es autres participants : chacun d 'entre 
eux devant recevoir, par pays et pour 1a Communaute, 1es resultats re1atifs a sa 
branche eta !'ensemble de l'industrie. 
11 existe aux Pays-Bas une enquete mensuelle de conjoncture effectuee sur le plan 
national par le « Centraal bureau voor de statistiek »; les resultats n 'en sont publies 
que pour les groupes « ensemble de 1 'industrie », « biens de consommation », « biens 
d'investissement >> et «biens intermediaires >>;de plus, jusqu'hpresent,le question-
naire type utilise dans cette enquete n 'est pas completement adapte au schema 
commun choisi pour 1 'enquete communautaire. 
Dans ces conditions, cette publication « Resultats de l'enquete de conjoncture aupres 
des chefs d'entreprise de la Communaute >> ne peut evidemment reprendre sur les 
m~mes bases, ni agreger avec les resultats de l'enqu~te CEE, les donnees de 
l'enqu~te nationale neerlandaise. Dans la mesure ou le permettent les restrictions 
formulees ci-dessus, ces resultats nationaux sont cependant utilises par la Com-
mission de la CEE dans ses analyses de conjoncture. De plus ils sont publies 
partiellement, deux fois par an, sous forme de graphiques, dans les rapports trimes-
triels sur « La Situation economique de la Communaute ». 
Dans l'enquete de conjoncture CEE, les donnees portant sur !'ensemble de la Com-
munaute ont ete calculees h partir des resultats fournis par les cinq pays parti-
cipants ; leur contribution h la production industrielle tot ale est superieure h 90 %• 
Toutefois, pour les secteurs, les resultats pour la Communaute n'ont ete elabores 
que lorsqu'ils paraissaient suffisamment representatifs; ainsi, pour le secteur de 
la production des fibres artificielles et synthetiques, aucun chiffre n'est presence, 
les donnees relatives a la republique federale d' Allemagne ne pouvant ~tre calculees 
pour le moment. 
Le regroupement par grands secteurs d'activite economique a ete effectue provisoi-
rement h partir de la nomenclature ci-apres. Afin d'obtenir une analyse plus fine, 




INDUSTRIE DES BIENS 
DE CONSOMMATION 
Habillement et bonneterie 
INDUSTRIE DES BIENS 
D'INVESTISSEMENT 
Materiaux de construction 
Chaussures et transformation du Materiel d'equipement general 
cuir 
'Produits chimiques de consom-
mation 
Meubles 
Cer!lmique fine et verre creux 
Articles metalliques de consom-
mation 
Appareils electromenagers 
Voitures de tourisme 
Photographie, lunetterie, hor-
logerie 




v ehicules utilitaires 
Construction navale et aeronau-
tique, materiel ferroviaire 
Instruments de precision 
INDUSTRIE DES BIENS 
INTERMEDIAIRES 
Industrie textile 
Production de cuir 
Bois et liege 
Papier 
Imprimerie 
Transformation des matieres 
plastiques 
Produits chimiques de base 
Produits chimiques pour l'indus-
trie et !'agriculture 
Petrole 
Siderurgie et premiere transfor-
mation des metaux ferreux 
Production de fibres artifi-
cielles et synthetiques 
Caoutchouc 




ENSEMBLE DE L'INDUSTRIE 
Dans L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE, par rapport au debut de l'annee, la 
croissance de 1' activite industrielle apparai't comme sensiblement ralentie et ne 
se developpe plus qu 'a un rythme modere. Cette evolution, qui res sort clairement 
des enquetes, tient essentiellement a I'affaiblissement de Ia conjoncture en republique 
tederale d'Allemagne, affaiblissement qui s'est reflete d'abord dans les reponses 
des chefs d'entreprise allemands, incluses avec un poids important lors de l'agrega-
tion au niveau de la Communaute, mais aussi dans les appreciations portees par les 
entrepreneurs des autres pays membres sur !'evolution de la demande etrangere. 
Pour apprecier a leur juste valeur les reponses des entrepreneurs, il faut cependant 
tenir compte du fait que, dans un climat conjoncturel incertain comme celui qui ca-
racterise la republique tederale d 'Aile mange et I a Belgique, des influences psycho-
logiques ont pu jouer dans le sens d 'un renforcement du pessimisme. Dans !'ensemble, 
l'ampleur du mouvement de ralentissement observe est toutefois restee limitee 
gr~ce a l'optimisme qui a continue de caracteriser le climat conjoncturel en France 
et surtout en Italie. Dans ces conditions, il n'y aurait pas lieu de s'attendre, dans 
l'immediat, a une modification importante du taux de croissance de la production 
industrielle, tandis que, d 'apres les chefs d 'entreprise, les tensions sur les prix 
auraient tendance a diminuer. 
Dans Ia REPUBLIQUE FEDERALE D'ALLEMAGNE, d'apres les enquetes, le 
ralentissement de la conjoncture interieure, deja signale dans le precedent rapport, 
s'est poursuivi, peut-etre meme avec une intensite plus grande qu'auparavant. Le 
pessimisme des entrepreneurs est devenu a la fois plus accuse et plus repandu ; en 
particulier, dans l'industrie des biens de consommation,dontl'activite avait continue 
de progresser gr~ce a !'expansion des revenus mais ou les impulsions devenaient 
de moins en moins vives, les dernieres enquetes ont fait apparai'tre une degradation 
sensible. Au total, les reponses des chefs d'entreprise ne mettaient en evidence 
aucun signe d 'un changement eventuel de !'orientation conjoncturelle. A cet egard, 
il est significatif de noter que les perspectives de production, toujours positives 
dans les trois dernieres annees, se sont progressivement affaiblies- pour devenir 
negatives a partir du mois de septembre. Les opinions sur le carnet de commandes 
total etaient mauvaises : le pourcentage des reponses indiquant des carnets insuf-
fisamment garnis estpassede27,finmai,a 39, fin octobre. Parallelement, les stocks 
etaient juges com me trop eleves. Enfin le degre d 'utilisation des capacites de pro-
duction a flechi, tandis que se dessinait une assez nette propension a reduire les 
effectifs (tel etait le cas pour 32% des entreprises interrogees). L'accalmie de la 
pression de la demande s 'est traduite par une amelioration du climat des. prix. 
En FRANCE, si l'amelioration continue des opinions, enregistree precedemment, 
a pris fin, les reponses des chefs d 'entre prise au cours de ces derniers mois n 'ont 
pas permis de deceler une modification fondamentale de la situation, sauf en ce qui 
concerne la demande exterieure pour laquelle un flechissement a ete constate. Les 
appreciations portees sur le carnet de commandes total, tout en restant bonnes, se 
sont Iegerement deteriorees. 11 faut y voir sans doute en partie les effets d'un 
moindre afflux d 'ordres en provenance de 1 'etranger et notamment de la republique 
federale d'Allemagne. C'est ainsi qu'a la fin octobre, 31% des chefs d'entreprise 
consideraient leurs carnets de commandes etrangeres comme insuffisamment garnis 
et seulement 16% comme bien garnis. Pour les stocks de produits finis, aucun 
mouvement significatif n 'etait signale. Si les entrepreneurs ne prevoyaient pas de 
recruter de la main-d 'reuvre supplementaire dans 1 'immediat, les perspectives de 
production demeuraient neanmoins tres positives. Enfin, les legeres tensions sur 
les prix, notees au debut de l'annee, semblent s'etre recemment rel~chees. Dans 
ces conditions, il n 'y a done pas lieu de prevoir un changement important du rythme 
d'activite au cours des prochains mois. 
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En IT ALIE, ou le rythme de developpement de la production reate tres soutenu, les 
dernieres enquetes ont continue de mettre en relief le caractere dynamique de la 
conjoncture. Le niveau des ordres en carnet etait toujours considere comme satis-
faisant, environ 80% des entrepreneurs le jugeant « normal » ou « superieur a la 
normale ». Les appreciations sur la demande etrangere demeuraient tres bonnes et 
se situaient a un degre d'optimisme qui n'avait jamais ete atteint au cours des trois 
dernieres annees ; toutefois, a partir de I'enquete du mois de septembre un certain 
ftechissement s 'est des sine, Ia aussi tres probablement en raison du ralentissement 
de la croissance dans des pays clients importants comme la republique federale 
d'Allemagne. Les jugements sur les stocks, caracterises par un nombre eleve de 
reponses «normal », n'ont guere varie. Les perspectives de production reftetaient 
un climat favorable a !'expansion, confirme, d'autre part, par le fait que, pour la 
premiere fois depuis 1963, les previsions sur !'evolution des effectifs au cours des 
prochains mois etaient devenues Iegerement positives. Au total, les reponses aux 
enquetes laissaient pre sager la poursuite d 'une vive croissance, tandis que les ten-
dances des prix de vente ne semblaient pas, pour le moment, s'orienter davantage 
ala hausse. 
En BELGIQUE, la conjoncture est toujours caracterisee par une evolution moderee 
qui s'accompagne d'une faible croissance de la production. Depuis le mois de mai, 
les entrepreneurs, dans leurs reponses, ont eu tendance a faire etat d'un pessi-
misme croissant. Tout d 'abord, les opinions sur le carnet de commandes total se sont 
lentement degradees et, dans les deux dernieres enquetes, environ 40% des chefs 
d 'entreprise consideraient le niveau des ordres comme inferieur a la norm ale. Une 
evolution analogue a caracterise les appreciations sur la demande etrangere. Le 
pessimisme etait encore plus aigu pour les perspectives de production qui, posi-
tives au debut de l'annee, se sont depuis franchement degradees pour devenir tres 
mediocres: a la fin du mois d'octobre, 31% des firmes interrogees s'attendaient a 
une baisse de leur activite et seulement 11 %a une augmentation. Dans ces conditions, 
si un redressement du rythme actuel de croissance para1t exclu, certains elements 
plus favorables, comme la stabilite des reponses sur le niveau des stocks, font 
neanmoins esperer qu 'il n 'y aura pas non plus de ftechissement marque dans le 
proche futur. La tendance a un rel§chement des tensions sur les prix, deja notee 
dans le precedent rapport, s'est poursuivie. 
Au GRAND-DUCHE DE LUXEMBOURG, l'activite reate peu soutenue et les reponses 
aux dernieres enquetes n'ont pas fait appara1tre d'elements nouveaux. En effet, si 
on enregistre la poursuite d 'une lente deterioration du climat psychologique, au total 
la stabilite est restee cependant la caracteristique principale avec des jugements 
sur les carnets de commandes relativement mediocres, une appreciation en general 
« normal » du niveau des stocks, et des perspectives de production tres neutres 
(plus de 90% des chefs d 'entreprise prevoyaient le maintien du rythme actuel de 
production). Les tendances des prix de vente pour les prochains mois restaient tres 
nettement orientees a la hausse. 
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Cornet de Cornet de common• Stocks de produits Production Prix 1966 c-u11andes total des etran gires finis 
Pays 
J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 
+ 6 6 5 4 5 12 12 14 12 n 19 20 20 20 23 8 10 13 9 5 8 9 6 5 6 
ALLEMAGNE (RF) = 65 62 60 59 56 64 63 59 62 56 76 75 76 75 73 84 81 76 75 72 84 84 86 86 84 
- 29 32 35 37 39 24 25 27 26 33 5 5 4 5 4 8 9 11 16 23 8 7 8 9 10 
+ 18 18 17 19 17 19 20 21 19 16 17 17 16 17 18 23 25 26 27 25 17 17 17 15 13 
FRANCE = 58 56 55 52 52 52 53 53 49 53 74 75 77 74 73 70 69 68 66 66 77 77 77 79 78 
- 24 26 28 29 31 29 27 26 32 31 9 8 7 9 9 7 6 6 7 9 6 6 6 6 9 
+ 17 21 9 14 15 22 25 14 17 16 19 19 19 17 19 16 16 20 22 19 14 13 12 16 15 
ITA LIE = 61 58 69 69 65 53 48 61 60 57 70 72 75 75 74 72 70 70 71 71 78 77 81 78 76 





+ 6 10 9 8 8 6 11 7 7 6 18 17 17 19 18 13 15 14 13 11 17 17 20 15 13 
BELGIQUE = 62 59 56 54 53 59 59 61 52 56 74 73 76 72 73 66 65 62 62 58 76 75 70 72 67 
- 32 31 35 38 39 35 30 32 41 38 8 10 7 9 9 21 20 24 25 31 7 8 10 13 20 
+ 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 3 2 2 4 5 2 0 0 6 2 52 51 51 54 53 
LUXEMBOURG = 89 88 89 87 86 91 90 90 90 89 87 97 97 95 94 96 98 98 89 92 48 47 49 44 44 
- 10 12 11 13 14 9 10 10 10 11 10 1 1 1 1 2 2 2 5 6 0 2 0 2 3 
+ 12 12 10 11 11 14 16 14 14 11 18 19 16 18 20 15 16 .18 17 14 13 13 12 11 10 
CEE = 62 60 60 58 56 59 58 59 58 56 75 74 77 75 74 76 74 72 71 69 so so 81 81 so 








ENSEMBLE DE L'INDUSTRIE 
Appreciation du cornet de commandes total 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
a la question posee. Les courbes en OOlr, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: (!superieur a la normale 1); 
0,02 pOUT les reponses: (lflOTmS},); 
0,01 pour les reponses: (4 inferieur ala norm ale l)o 
inferieur ala nonnale 
nonnal 
:~:~~~~ superieur a la nonnale 
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ENSEMBLE DE l'INDUSTRIE 
Appreciation du cornet de commandes etrangeres 
CEE 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont t'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: <• superieur 8 Ia normale »; 
0,02 pour les reponses: (f normal•) j 
0,01 pour les reponses: (4 inft1rieur ala nonnale l)o 
inferieur ala normale 
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ENSEMBLE DE l'INDUSTRIE 
Appreciation des stocks de produits finis 
CEE 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponden~s par: 
0,03 pOUT les rep00SeS! (C SUperieur a 1& flQfffi&le ., ; 
0,02 p0Uf les rep00SeS: (C 00fffi8ll) j 
0,01 pour les repOOSeS: (I inferieUf a 1& 00rnl&le l)o 
inferieur a la nonnale 
normal 
superieur a la normale 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
t•evolution de la somme des pourcentages pond&es par; 
0,03 pour les reponses: (I augmentation I) 1 
0,02 p0Uf les repon&eS: (I Stabilitel); 








ENSEMBLE DE l'INDUSTRIE 
Estimation de Ia tendance des prix de vente au cours des prochains mois 
CEE 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trOIS reponses possibles 
a la question posee. Les courbes en no~r, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pondCres par: 
0,03 pour les reponses: (<augmentation>). 
0,02 pour les reponses: <• stabthte >), 
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(1) L'inclinaison (vers le haut ou vers le bas) des fleches expri-
me la difference (positive ou negahve) entre le pourcentage des 
entreprises qui prevoient pour les prochains trois ou quatre 
mois une augmentation des effectifs ouvriers et le pourcentage 
de celles qui en prevoient une diminution. La question est 
















BIENS DE CONSOMMATION 
Dans Ia REPUBLIQUE FEDERALE D'ALLEMAGNE, les premiers signes d'un 
affaiblissement, constate dans le precedent rapport, se sont fortement amplifies 
dans les enquetes recentes, refletant ainsi les effets debilitants sur 1 'activite des 
industries de biens de consommation, d 'une part, de 1 'augmentation du taux d 'epargne 
et, d'autre part, du ralentissement du rythme de progression des revenus. Le 
mouvement de deceleration a ete particulierement net pour les industries tradi-
tionnelles. Dans 1 'ensemble, les opinions sur le carnet de commandes total se sont 
fortement deteriorees : le pourcentage des entrepreneurs estimant le niveau des 
ordres en portefeuille insuffisant est passe de 20, fin mai, a 38, fin octobre. Par 
contre, sauf pour Ia derniere enquete, les appreciations sur Ia demande etrangere 
restaient relativement bonnes. A en juger d'apres le nombre croissant de firmes 
qui faisaient etat de stocks trop eleves, uncertain pMnomene de stockage involon-
taire a dO se produire. Les perspectives de production se sont elles aussi lentement 
assombries, tout en restant cependant Iegerement positives, sauf en octobre ou une 
chute brutale s'est dessinee; dans ce dernier cas, i1 n'est toutefois pas exclu que 
des facteurs politiques aient influence 1 'attitude des entrepreneurs. Le rel~chement 
des tensions sur les prix, apparu au printemps, ne s 'est plus accentue depuis. 
En FRANCE, soutenue par Ia progression persistante des revenus, Ia demande de 
biens de consommation est restee forte. Les enquetes n'ont fait apparaitre aucun 
changement notable par rapport a Ia situation decrite dans le precedent rapport ; i1 
semble toutefois que les industries produisant des biens de consommation durables 
aient davantage profite de Ia traditionnelle reprise de l'automne. Les appreciations 
formulees sur le carnet de commandes total n'ont guere variees et se situaient 
toujours a un niveau assez satisfaisant; un certain flechissement par contre est 
apparu en ce qui concerne les jugements portes sur les ordres en provenance de 
l'etranger. Aucun mouvement n'etait decelable pour les stocks de produits finis qui 
etaient dans 1 'ensemble consideres comme norm aux. Les perspectives de production 
etaient toujours tres positives, bien que peut-etre un peu moins favorables. Les 
entrepreneurs semblaient davantage enclins a recruter de Ia main-d 'reuvre supple-
mentaire. Ainsi, au total, les resultats des enquetes permettent d'envisager pour ce 
secteur Ia continuation d 'une large activite. Les previsions sur les prix, qui avaient 
fait etat d 'une plus grande fermete jusqu 'a Ia fin de 1 'ete, laissaient entrevoir au 
debut de l'automne uncertain assouplissement. 
En IT ALIE, gr~ce au developpement des revenus et peut-etre aussi a un certain 
flechissement du taux d 'epargne, I a conjoncture dans le secteur des biens de consom-
mation est restee animee. Au cours des derniers mois, si 1 'on met a part un certain 
affaiblissement passager, les reponses des chefs d'entreprise ont ete caracterisees 
par une assez forte stabilite et un grand optimisme. Les opinions sur le carnet de 
commandes total etaient favorables. Ainsi, a la fin du mois d 'octobre, seulement 
9% des entrepreneurs consideraient le niveau des ordres comme insuffisant. A en 
juger par les reponses a I'enquete, Ia demande etrangere restait, elle aussi, assez 
ferme. Aucun mouvement particulier ne pouvait etre decele en ce qui concerne les 
stocks et les perspectives de production, il est vrai un peu moins dynamiques qu 'au 
debut de 1 'annee, restaient franchement positives. Une tendance nouvelle a recruter 
de la main-d 'reuvre supplementaire est apparue au cours des dernieres enquetes 
et ceci apres deux annees consecutives d 'une propension a com primer les effectifs. 
Au total, le climat dans ce secteur apparaissait done comme nettement oriente a 
1 'expansion et tout Iaisse pre sager I a poursuite d 'un developpement vigoureux au 
cours des prochains mois. 
En BELGIQUE, d'apres les enquetes, les effets du ralentissement de !'expansion 
economique affecteraient de plus en plus 1' activite des industries de biens de consom-
mation. Les reponses des entrepreneurs etaient impregnees d 'un pessimisme 
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croissant : dans un nombre eleve d 'entreprises (35 ro> le carnet de commandes total 
etait juge comme insuffisamment garni alors que, dans seulement 10% d 'entre elles, 
i1 etait considere comme bien garni ; de son c6te la demande etrangere etait toujours 
evaluee comme faible, une certaine tendance ala degradation s'etant m~me dessinee 
depuis le printemps. Enfin les previsions de production, positives jusqu 'en avril, 
sont devenues a leur tour franchement negatives. Au total, d I apres les enqu~tes; les 
perspectives d 'evolution dans ce secteur apparaissaient comme peu favorables ; 
toutefois, si on note que les reponses sur l'etat des stocks n 'ont pas subi en moyenne 
de deterioration manifeste et que les tendances des prix de vente restaient nettement 
a la hausse, il est permis de se demander si !'appreciation de !'atmosphere econo-
mique generale n'a pas influence un peu trop negativement le jugement des entre-
preneurs. 
Pour L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE ce secteur parai't toujours beneficier 
d'une activite relativement prospere bien qu'une certaine hesitation se soit fait jour 
dans les reponses des entrepreneurs aux dernieres enqu~tes. II y a lieu de noter un 
Ieger accroissement du pourcentage des entrepreneurs qui jugent leur camet de 
commandes comme trop peu garni; de m~me les perspectives de production, tout 
en restant positives, sont devenues moins optimistes qu'au debut de l'annee. Les 
previsions sur !'evolution des prix de vente se sont Iegerement assouplies. 
Dans !'ensemble, la situation dans les industries productrices de biens 
de consom mat ion non d ur able s pouvait ~tre consideree comme bonne; 
la demande est restee assez ferme comme le montraient les appreciations des 
entrepreneurs; neanmoins dans les deux dernieres enqu~tes, les premiers signes 
d'une degradation se sont manifestes. Dans l'industrie de l'habillement 
e t de 1 a bonnet erie, apres la nette reprise observee depuis la fin de 1' annee 
derniere, un certain flottement est recemment apparu a la suite du flechissement 
conjoncturel enregistre dans certains pays membres ; les perspectives de production 
restaient toutefois tres positives. Une degradation plus sensible a caracterise au 
contraire 1 ' in d u s t r i e d e s c u i r s e t c h au s s u r e s . 
Dans l'industrie des biens de consommation durables, si le net regain 
de dynamisme, qui avait surgi au printemps, ne s'est pas prolonge, !'orientation 
apparai't cependant assez bonne et voisine de celle que l'on pouvait discerner au 
debut de l'annee.Dans l'industrie de !'automobile, leclimatd'ensemble 
reste assez favorable, l'activite etant particulierement dynamique a cette epoque 
de l'annee dans les pays qui jouissent d'une conjoncture ascendante. Pour le s 
articles met a 11 iq ue s de cons om mat ion, qui recouvrent des articles 
traditionnels, une amelioration des opinions sur les carnets de commandes s'est 
dessinee. Pour le s app are i1 s electro men age r s, !'evolution restait 
toujours relativement hesitante sans qu 'une nouvelle deterioration se soit manifestee ; 




(en % des reponses) 
Questions 
Appreciations Perspectives 
Cornet de Cornet de common• Stocks de produits Production Prix 1966 commondes total des e tra n geres finis 
Pays 
J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 
+ 11 11 10 7 6 14 16 17 14 13 29 28 2} 19 28 13 16 20 14 5 9 8 7 5 5 
ALLEMAGNE (RF) = 60 57 64 71 56 61 59 57 70 52 62 62 72 72 65 81 77 ~4 77 73 86 88 89 92 92 
-
29 32 26 22 38 25 25 26 16 35 9 10 7 9 7 6 7 6 9 22 5 4 4 3 3 
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+ 27 31 13 20 22 28 30 8 15 12 20 25 19 16 18 13 23 28 31 27 22 14 18 17 15 
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+ 5 8 7 9 11 8 8 5 10 10 18 17 16 10 14 21 18 13 21 13 21 25 27 25 25 
BELGIQUE = 65 61 60 59 54 54 54 58 61 53 72 72 80 83 80 59 57 57 56 52 77 72 68 73 69 




+ 17 18 14 15 16 18 19 15 16 12 22 22 18 17 21 17 21 24 22 17 14 13 14 11 10 
CEE = 61 58 64 66 57 60 57 62 66 60 65 67 75 72 69 75 68 66 70 67 80 82 81 84 84 
-








BIENS DE CONSOMMATION 
Appreciation du carnet de commandes total 
CEE 
I I I I I I I I I I I I I I I I I 
/ 
--
I l t••• I· · ,· I I I I . I tM. l: l .I I 
JJASONDJFMAMJJASON 
FRANCE 




"' : .. 
.. 
., 
l<L :t•.!l£,~.~· :j,;.,_-t I i:·:f toai "*" ,.,· .t' "I 
JJASONDJ FMAMJJASON 
PAYS-BAS 
I I I I I I I I I I I I I I I I I 










I t '"' t ''f J J I t J Mf ·l''~l I I 
JJASONDJ FMAMJJASON 




Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
1' evolution des pourcentage s des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
Q,QJ pOur }eS reponseS: Cl SUperieUr 8 }& OOfffi&}e I) j 
0,02 p0Uf leS repOOSeS: (I 00fffi8ll) 1 
0,0 1 pour le S reponSeS: Ct inferteur B. }a norm ale l)o 
inferieur ala normale 
normal 
supeneur a la nonnale 
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Les trois zones, rouge, gr1se et bleue, representent 
11 evolution des pourcentage s des trois rt!ponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont ttechelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: (C Superieur ala fiQfffi&le I) j 
0,02 pour les reponses: (1 normal•); 
0,01 poUf les reponseS: (C inferieUf a la flQnnale I)• 
inferieur a la nonnale 
nonnal 
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Les trois zones, rouge, gr1se et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont t'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&-es par: 
0,03 pour les reponses: ((superieur ala normale ,, ~ 
0,02 pour les reponses: (tnormab) j 
0,01 pour les reponses: (c inferieur a la nonnale •>. 
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Les trois zones, rouge, grise et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
a la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour les reponses: (lSUgmentahOO•>, 
0,02 p0Uf les reponses: (I Stabibte I) j 








BIENS DE CONSOMMAHON 
Estimation de Ia tendance des prix de vente au cours des prochains mois 
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Les trois zones, rouge, grtse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: (!augmentation 1). 
0,02 pour les reponses: (1 stabilite 1), 
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(1) L'inclinaison (vers le haut ou vers le bas) des fleches expri-
me Ia diffCrence (positive ou negative) entre le pourcentage des 
entreprises qui prevoient pour les prochains trois ou quatre 
mois une augmentation des effectifs ouvriers et le pourcentage 
de celles qui en prCvoient une diminution. La question est 





Dans Ia REPUBLIQUE FEDERALE D'ALLEMAGNE, d'apres les enquGtes, I'acti-
vite dans les industries productrices de biens d'equipement a continue de flechir, 
mettant ainsi en evidence une propension a investir reduite. La demande etait 
consideree comme sans cesse en recul : le pourcentage des entreprises pour les-
quelles le carnet de commandes etait considere comme insuffisamment garni est 
passe de 31, fin mai, a 47, fin octobre, tandis que, pour ce m~me mois, seulement 
3% des entrepreneurs jugeaient le niveau des ordres superieur a Ia normale. La 
demande etrangere semblait mieux resister, sans toutefois ~tre suffisante pour 
exercer deja des effets de compensation notables. Les stocks ont eu une nette tendance 
a s'alourdir. Les perspectives de production, toujours positives au cours des trois 
dernieres annees, sont devenues negatives en avril et, au mois d'octobre, elles 
etaient franchement pessimistes. La tendance a comprimer les effectifs s'est net-
tement renforcee depuis le printemps. P aralleiement, les tensions sur les prix se 
sont relftchees. Dans les industries liees au secteur de la construction, Ia conjonc-
ture apparai't egalement tres affaiblie. Le niveau des ordres en carnet a atteint un 
niveau assez bas. 
En FRANCE, !'amelioration, qui avait commence de se dessiner a Ia fin de I'ete 
1965, parai't maintenant arriver a un palier et les reponses des entrepreneurs ont 
eu tendance a se stabiliser. Dans !'ensemble, les jugements des entrepreneurs 
etaient un peu plus favorables en ce qui concerne la demande interieure que la 
demande etrangere. Le mouvement de normalisation des stocks semblait se pour-
suivre et, dans les dernieres enqu~tes, environ 20% des entrepreneurs seulement 
consideraient leurs stocks comme trop eleves. Les perspectives de production 
etaient nettement optimistes, le nombre des chefs d 'entreprise qui prevoyaient une 
augmentation l'emportant largement sur le nombre de ceux qui prevoyaient une 
diminution. Ainsi, au total, si dans ce secteur la poursuite de !'expansion parai't 
assuree, son rythme pourrait Gtre influence dans une certaine mesure par !'evo-
lution du commerce exterieur. La situation apparaissait au contraire tres calme 
dans les industries liees a la construction qui se ressentent fortement de la stag-
nation de la construction de logements et pour lesquelles cette epoque de l'annee 
apporte generalement une pause saisonniere. 
En ITALIE, l'activite dans le secteur des biens d'equipements est nettement 
orientee a !'expansion, comme le confirmaient les resultats favorables des enquGtes. 
Les appreciations sur le carnet de commandes total, apres le tres net redressement 
du printemps, se sont stabilisees sur un niveau moyen beaucoup plus favorable qu'un 
an auparavant : la difference entre le pourcentage des reponses (( insuffisamment 
garni » et «bien garni >> est passe de 50% a 15 %. D'apres les chefs d 'entreprise, la 
demande etrangere, apres s'Gtre sensiblement amelioree, s'essoufflerait un peu, en 
raison du ralentissement de !'expansion economique observe dans certains pays 
membres. L'etat des stocks paraissait desormais normalise, tandis que les pers-
pectives de production, apres un flechissementprobablement saisonnier, ont retrouve 
un caractere tres optimiste, 95 % des entrepreneurs environ escomptant une acce-
leration ou un maintien du rythme actuel d'activite. Certaines tensions sur les prix 
se sont degagees des reponses aux dernieres enquGtes. Dans les industries liees a 
la construction, apres la lente amelioration observee depuis le debut de l'annee, une 
nouvelle degradation s'est fait jour a l'automne, sans doute sous des influences 
d 'ordre saisonnier. 
En BELGIQUE, la situation d 'ensemble apparai't toujours comme assez mediocre. 
Le Ieger mieux que l'on pouvait observer au milieu de l'annee semble avoir ete 
determine, en grande partie, par une amelioration passagere de Ia demande etran-
gere. Depuis lors, les opinions sur le carnet de commandes total se sont de nouveau 
27 
28 
fortement deteriorees. A la fin d 'octobre, 54 % des chefs d 'entreprise estimaient le 
niveau des ordres insuffisant contre 36% fin mai, pour le carnet de commandes 
etrangeres les pourcentages etaient respectivement 60 et 35. Un mouvement analogue 
a caracterise les perspectives de production qui ala fin d 'octobre etaient redevenues 
assez pessimistes. Les previsions sur 1 'emploi faisaient apparattre une assez 
nette propension a la reduction des effectifs. Les tensions sur les prix ont marque 
recemment une tendance a l'assouplissement. Sans etre bonne, la situation dans les 
industries liees a la construction paraissait un peu moins deprimee, gdce sans 
doute a 1 'effet de soutien apporte du secteur de la construction par 1 'expansion 
constante des travaux publics. 
Dans L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE, la Iegere animation, constatee dans 
le dernier rapport, ne s'est pas prolongee mais a, au contraire, fait place a une 
nouvelle degradation. L'intensification de la demande en Italie et en France s'est 
en effet montree insuffisante pour compenser le net ralentissement constate en 
Belgique et surtout en republique federale d 'Allemagne. Lors des dernieres enquetes, 
les perspectives de production sont redevenues negatives et les tendances a la hausse 
des prix ont nettement faibli. 
L 'industrie des v e hi c u 1 e s uti 1 it aires, apres un Ieger mieux au printemps, 
paraissait souffrir a nouveau de certaines difficultes liees, d'une part, a un affai-
blissement de 1 'expansion economique generale et, d 'autre part, pour la categorie 
des vehicules lourds, a la mcMiocrite assez generale signalee dans l'industrie du 
b~timent. Une evolution assez similaire a caracterise 1 ' in d u s t r i e de s 
machines non e 1 e c t rique s, ou, a pres le regain de dynamisme du printemps, 
l'etat des ordres est redevenu plus mauvais, pour retrouver le niveau du debut de 
l'annee. Les appreciations sur les carnets de commandes etrangeres etaient ce-
pendant un peu meilleures. Dans l'industrie de la construction e 1 e c t rique 
egalement, une certaine deterioration s 'est fait jour: au niveau de la Communaute 
toutefois, le clim~t d'ensemble n'apparaissait pas trop deprime et, en particulier, 
les perspectives de production restaient encore relativement optimistes. 
.-
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(en % des reponses) 
Apprlciations Perspectives 
Questions 
Carnet de Carnet de comman• Stocks de produits Production Prix 1966 commandes total des etran geres finis 
Pays 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
t•evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour les reponses: (~superieur ala normale ,, ' 
0,02 pour les reponses: (lfiOfffiBb) j 
0,01 pour les rE!pOOSeS: (C inferieur a la flOrmale ~~. 
inferieur a la nonnale 
normal 




Appreciation du cornet de commandes etrangeres 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: (~superieur ala normale »; 
0,02 p0Uf leS repOOSeS! (C fiQfffiQ} 1); 
0,01 poUt leS rep00Se8! (C inferieUT a 18 00nnale I)• 
inferieur a la nonnale 
nonnal 
BIENS D'INVESTISSEMENT 
Appreciation des stocks de produits finis 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois niponses posstbles 
a la question posee. Les courbes en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour les reponses: (I SUperieur ala fiQfffiQle ., ; 
0,02 p0Uf les reponses: (I 0Qfffi8ll); 
0,01 pour les reponses: Ctinferieur ala nonnalel). 
inferieur a la nonnale 
nonnal 
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Les trois zones, rouge, gr1se et bleue, representent 
l'c5volution des pourcentages des trois reponses posslbles 
8 Ia question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour les reponses: (l augmentation 1) j 
0,02 pour les rtiponses: <• stabtltte I); 





Estimation de Ia tendance des prix de vente au cours des prochains mois 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trots reponses posstbles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont I'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!•evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses! ~~ 8Ugffieflt8h0fl I) J 
0,02 pOUT les reponses: (I StabihteJ)j 







Les perspectives sur l'emploi (1) 
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1963 1964 1965 1966 
( 1) L'inclinaison (vers le haut ou vers le bas) des fleches expri-
me la difference (positive ou negative) entre le pourcentage des ""' 
entreprises qui prevoient pour les prochatns trois ou quatre 
mois une augmentation des effectifs ouvriers et le pourcentage .,_ 
de celles qui en prevoient une diminution. La question est 




Dans la REPUBLIQUE FEDERALE D'ALLEMAGNE, le secteur des biens inter-
mediaires, qui s'etait ressenti jusqu'a present du flechissement de l'activite dans 
les industries productrices de biens d'investissement, semblait, d'apres les en-
quetes, subir egalement le contrecoup du recent affaiblissement de !'expansion de la 
consommation. Dans les industries specifiques, !'evolution est restee cependant 
differenciee car si, pour certaines d 'entre elles, les effets du ralentissement general 
de l'economie s'ajoutaient a des difficultes structurelles, d'autres au contraire 
beneficiaient toujours d'un dynamisme particulier. Dans !'ensemble, les opinions 
sur l'etat du carnet de commandes total, deja tres mediocres, se sont encore de-
teriorees recemment. Le climat etait mains mauvais en ce qui concerne la demande 
etrangere dont la pression est venue probablement compenser en partie l'accalmie 
de la demande interieure. Un certain alourdissement des stocks s'est manifeste 
tandis que les perspectives de production devenaient franchement negatives : le 
pourcentage des firmes qui prevoyaient une baisse de leur production est passe de 
7, fin mai, a 21, fin octobre. Les tensions sur les prix, encore fortes dans les 
premiers mois de l'annee, se sont depuis clairement assouplies. 
En FRANCE, apres la sensible amelioration des resultats des enquetes observees 
jusqu'au milieu de l'etel966,uncertainplafonnements'est produit dans le mouvement 
de redressement. Si !'evolution de la demande, telle qu 'elle se refietait dans les 
appreciations sur les carnets, apparaissait dans 1 'ensemble favorable, elle restait 
cependant assez nuancee suivant le type d 'industrie : conjoncture dynamique dans 
les industries en amant de la consommation ou qui fournissent certains produits de 
base pour l'industrie et pour !'agriculture, developpement lent dans les industries 
lourdes, qui eprouvaient toujours les effets de la concurrence etrangere. Les 
jugements sur les stocks n'ont guere evolue depuis le debut de l'annee : environ 
les trois quarts des entreprises faisaient toujours etat d 'un niveau normal. Les 
perspectives de production, assez stables dans !'ensemble, etaient optimistes; 
neanmoins Ia derniere enquete faisait apparal'tre une certaine propension a la 
compression des effectifs. Au total, pour les prochains mois, une poursuite de 
!'expansion a un rythme voisin de celui atteint actuellement paral't vraisemblable. 
En IT ALIE, les industries de biens intermediaires, notamment celles en amant de 
la consommation, ont Mneficie depuis plusieurs mois d 'une conjoncture soutenue. 
Les appreciations sur le carnet de commandes etaient dans !'ensemble optimistes 
et ont eu plut6t tendance a s'ameliorer. Au contraire, les jugements partes sur la 
demande etrangere sont devenus un peu plus hesitants. En particulier, l'industrie 
lourde a vu son activite stimutee par la reprise des investissements interieurs 
alors que la demande etrangere assez fluctuante pourrait avoir marque un certain 
resserrement. Les evaluations sur le niveau des stocks etaient caracterisees par 
une assez forte stabilite avec tout de meme une Iegere inclination vers un lent 
allegement. Les perspectives de production, tout en restant franchement bonnes, 
n 'ont pas non plus marque de mouvement important, tandis que la Iegere propension 
a reduire les effectifs semblait s'estomper. 
En BELGIQUE, il apparal't maintenant clairement que le Ieger mieux que l'on avait 
pu constater vers la fin de 1965 et au debut de 1966 ne s'est pas maintenu au cours 
de 1' annee ; a partir du mois de mars, en effet, la situation, telle qu 'elle etait reftetee 
par les enquetes, apparaissait sensiblement degradee. La demande etait devenue 
Msitante, comme le montre la part elevee et sans cesse croissante des entre-
preneurs qui consideraient le niveau des ordres comme faible (24% fin mars, 35% 
fin octobre). Les jugements sur les stocks traduisaient a nouveau une Iegere ten-
dance a l'alourdissement. Les perspectives de production, encore positives au debut 
de l'annee, se sont depuis nettement deteriorees pour devenir assez pessimistes; 
37 
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c 'est ainsi qu 'en octobre, 26% des entrepreneurs escomptaient une baisse et 11% 
une hausse. L'evolution d 'ensemble assez defavorable qui vient d 'etre decrite etait 
due pour une large part a une gene croissante dans certaines industries en amant 
de la consommation. Un net rel§chement des tensions sur les prix se degageait des 
dernieres enquetes. 
Pour L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE, !'amelioration constatee dans le pre-
cedent rapport ne s'est pas prolongee; elle a, au contraire, fait place a un nouvel 
affaiblissement, qui restait cependant limite et n'etait pas general a taus les pays. 
Les perspectives de production demeuraient dans 1 'ensemble positives. 
Dans 1' indus t r i e text i 1 e, la conjoncture eta it encore assez bonne, bien que 
des signes d 'hesitation se soient fait jour dans certains pays a la suite du ralentis-
sement qui a frappe les industries de 1 'habillement. La situation, pour 1' in d us t r i e 
d u c a out chou c, apparaissait assez stable et encore relativement satisfaisante, 
gr§ce sans doute a I'appui fourni par I'activite de l'industrie automobile. Les pre-
visions sur la production se sont neanmoins deteriorees recemment. Les reponses 
des entrepreneurs faisaient toujours apparai'tre une nette tendance a la hausse des 
prix, quoiqu'un peu mains marquee qu'au printemps. Aux prises avec des difficultes 
StrUCtUrelleS } I indUS t r ie Sider U r g i qUe eSt reStee danS Une phaSe de me-
diOCrite mise en evidence par les reponses peu favorables des entrepreneurs; aucun 
changement tres important n 'est toutefois apparu en ce qui concerne les jugements 
sur la demande, une certaine compensation s'etanteffectuee au niveau communautaire. 
(en % des reponses) 
Appr&ciations Perspectives 
Questions 
Carnet de Carnet de comman• Stocks de produits Production Prix 1966 cammandes total des etrangeres finis 
Pays 
J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 
+ 4 5 3 2 5 9 12 17 14 12 13 15 17 18 20 7 9 13 8 6 9 11 9 6 9 
ALLEMAGNE (RF) = 71 65 62 58 60 75 73 67 68 60 85 83 82 81 79 86 83 78 76 73 78 78 80 79 75 
- 25 30 35 40 35 16 15 16 18 28 2 2 1 1 1 7 8 9 16 21 13 11 11 15 16 
+ 18 16 15 17 14 17 19 21 19 18 16 16 14 17 15 23 23 22 25 23 17 17 17 16 13 
FRANCE = 57 58 58 54 54 52 55 57 51 48 76 77 79 75 78 71 72 73 68 70 75 76 76 76 76 
- 25 26 27 29 32 31 26 22 30 34 8 7 7 8 7 6 5 5 7 7 8 7 7 8 11 
+ 12 14 7 12 13 18 20 17 20 14 18 17 20 16 18 17 13 17 20 17 10 11 8 13 12 
ITA LIE = 70 69 76 75 71 52 52 56 54 56 76 75 74 76 76 74 79 79 76 75 84 79 87 81 78 




+ 7 11 7 8 10 8 16 10 9 8 18 16 18 23 19 6 11 15 12 11 14 13 9 11 7 
BELGIQUE = 62 62 63 59 55 59 60 63 59 61 76 77 76 67 71 74 73 66 67 63 75 79 71 67 62 




+ 10 11 8 9 10 12 15 16 15 13 15 16 17 18 18 14 14 16 16 14 12 14 12 11 11 
CEE = 66 63 63 60 60 64 64 63 60 57 81 79 79 77 78 78 79 76 73 72 78 77 79 78 75 
-




Appreciation du cornet de commandes total 
CEE 
I I I I I I I I I I I I I I I I I 
.. r J ~t, ::t:· 'l t t I. 1.· .t· .J,I.~~tt .. L l 
JJASONDJ FMAMJJASON 
FRANCE 
I I I I I I I I I I I I I I I I I 3 
./" 
....-
~ ', J .. -;:' ·~ ~J·~r. ~~~s:·r: 
'· 
I . 1 .. J~:···~f <·r · t J · :l ·..,, .; t :4~1r ]#8i;~t, ·. 1 
JJASONDJ FMAMJJASON 
PAYS-BAS 
I I I I I I I I I I I I I I I I I 3 
I I l96P I I I I I I I l96r I I I I 
JJASONDJ FMAMJJASON 
ALLEMAGNE (RF) 




I. ;l.\"f.li l f l l·•J-:t.}tii,~Li J L.J 
JJASONDJ FMAMJJASON 
ITA LIE 








Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses posstbles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour leS reponSeS; (C SUperieUr a 1& fiQfffi&le ,. j 
0,02 pour les reponses: tcpormal•> j 
0,01 poUT leS reponSeS: (C inferieUf a 1& fiOrmale l)o 
inferieur ala nonnale 
nonnal 




Appreciation du carne! de commandes etrangeres 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 Ia question posee. Les courbe·s en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les rfponses: ,, superieur 8 Ia normale ., ; 
0,02 pour les .-,€ponses: • normal., i 
0,01 pour les reponses: (c inferieur a la nonnale 1), 
inf erieur a la nonnale 
nonnal 




Appreciation des stocks de produits finis 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
Pevolution des pourcentages des trois reponses posstbles 
8. la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages ponderes par: 
0,03 pour les reponses: (C superieur a Ia normale ., , 
0,02 p0Uf leS reponSeS: (C 00fffi8ll) j 
0,01 pour les reponses: (1 inferieur a la nonnale ,,. 
inf erieur a la norm ale 
nonnal 
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Les trois zones, rouge, grise et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en nair, dont l'echelle 
se trouve entre les deux graphiques, representent 
!'evolution de la somme des pourcentages poncteres par: 
0,03 pour les reponses: (I &UgmentatiOfl I) I 
0,02 p0Uf les repon&eS: (I St&bilitel); 
0,0 1 pour le s reponses: (f diminution 1), 
diminution 
stabilite 






Estimation de Ia tendance des prix de vente au cours des prochains mois 
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Les trois zones, rouge, gnse et bleue, representent 
!'evolution des pourcentages des trois reponses possibles 
8 la question posee. Les courbes en noir, dont l'echelle 
ae trouve entre les deux graphiques, representent 
l'ivolution de la somme des pourcentages pond&es par: 
0,03 pour les reponses: (!augmentation 1). 
0,02 p0Uf les reponSeS! (I Stabilite I); 







Les perspectives sur l'emploi (1) 
















































50 ~------1-------+------- -+----------1 
60 L---------~~--------~-----------L----------~ 


















1963 1964 1965 1966 



























1963 1964 196!1 1966 
(1) L'incl!naison (vers le haul ou vers le bas) des fleches expri-
me la difference (positive ou negative) entre le pourcentage des 
entreprises qui prevment pour les prochains trois ou quatre 
mois une augmentation des effectifs ouvriers et le pourcentage 
de celles qui en prevoient une diminution. La question est 






RESULTATS PAR SECTEURS POUR L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE 
(en% des reponses) 
~ Appreciations Perspectives Camet de commandes Cornet de commandes Stocks de produits 1966 total etrangires finis Productton Prix de vente s J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 J J A s 0 .. 
+ 11 10 9 10 8 7 12 8 9 6 34 35 38 37 39 15 15 14 17 12 12 13 12 12 12 
1. lndustrie textile (bonneterie exclue) = 55 51 47 48 44 49 48 53 45 48 58 58 55 58 58 74 73 74 69 68 80 78 80 79 74 
-
34 39 44 42 48 44 40 39 46 46 8 7 7 5 3 11 12 12 14 20 8 9 8 9 14 
+ 19 18 16 16 13 9 10 7 11 6 23 21 18 20 22 25 27 27 25 19 22 24 23 21 17 
2. Habillement et bonneterie = 64 64 64 61 S5 62 57 63 61 58 72 74 77 73 70 69 67 66 64 64 76 75 75 76 80 
-
17 18 20 23 32 29 33 30 28 36 5 5 5 7 8 6 6 7 11 17 2 1 2 3 3 
+ 19 20 14 13 10 14 17 13 18 21 18 25 18 19 28 16 19 21 12 19 35 29 30 19 11 
.. 3. Cuir et chaussures = 55 50 53 53 52 63 46 58 57 52 77 70 75 72 66 75 72 66 71 56 62 67 65 68 73 
- 26 30 33 34 38 23 37 29 25 27 5 5 7 9 6 9 9 13 17 25 3 4 5 13 16 
+ 8 7 7 9 7 0 0 0 1 1 28 28 33 31 31 9 11 1T 12 9 10 6 7 11 9 
4. Bois et liege = 56 55 52 53 54 62 61 61 46 48 67 67 63 64 65 81 73 70 68 68 84 86 83 76 74 
- 36 38 41 38 39 38 39 39 53 51 5 5 4 5 4 10 16 19 20 23 6 8 10 13 17 
~, + 17 10 14 16 15 15 6 16 11 17 16 15 21 15 17 25 26 29 19 12 26 25 20 10 12 
5. Meubles = 57 62 61 54 S5 52 60 49 53 57 74 79 68 74 74 69 65 61 73 71 74 75 80 89 88 
- 26 28 25 30 30 33 34 35 36 26 10 6 11 11 9 6 9 10 8 17 0 0 0 1 0 
+ 8 9 7 6 6 7 10 4 0 3 24 23 24 32 26 12 19 28 23 18 11 12 12 13 13 
6. Papier = 64 58 62 56 47 52 53 58 62 58 73 74 72 65 70 81 73 67 69 73 85 85 84 84 83 
-
28 33 31 38 47 41 37 38 38 39 3 3 4 3 4 7 8 5 8 9 4 3 4 3 4 
+ 9 15 7 15 13 5 5 0 6 9 4 5 9 10 11 12 15 18 20 17 18 19 28 26 9 
7. lmprimerie = 76 65 78 70 70 85 84 89 86 83 95 95 91 90 89 83 81 78 76 76 78 81 72 73 90 
-
15 20 15 15 17 10 11 11 8 8 1 0 0 0 0 5 4 4 4 7 4 0 0 1 1 
+ 15 15 8 10 7 4 5 2 3 4 16 17 18 11 11 29 29 32 26 15 3 3 5 2 1 
8. Transformation de matiires plastiques = 56 59 59 54 62 51 65 68 49 46 80 76 76 84 83 60 64 59 66 70 76 74 74 71 79 
-
29 26 33 36 31 45 30 30 48 50 4 7 6 5 6 11 7 9 8 15 21 23 21 27 20 
+ 14 16 10 16 14 17 21 29 26 29 11 13 10 10 8 13 17 21 22 21 7 8 7 4 16 
9. lndustrie chimique = 80 75 84 76 79 76 69 64 63 63 85 79 86 85 86 84 80 77 75 77 64 71 75 77 64 
-
6 9 6 8 7 7 10 7 11 8 4 8 4 5 6 3 3 2 3 2 29 21 18 19 20 
+ 8 6 4 3 8 26 19 35 40 23 21 20 20 25 28 25 26 49 36 33 0 14 2 9 12 
10. Petrole = 86 88 87 83 86 66 78 62 56 65 79 80 80 75 71 72 74 51 64 67 95 72 92 88 87 
- 6 6 9 14 6 8 3 3 4 12 0 0 0 0 1 3 0 0 0 0 5 14 6 3 1 
+ 12 9 7 6 6 6 7 9 4 5 32 31 30 30 30 6 10 10 7 6 9 10 8 9 7 
11. Materiaux de construction,dramique, 
= 51 56 58 53 53 68 76 71 59 73 62 64 66 63 63 85 79 76 68 67 83 81 83 82 81 
verre 
- 37 35 35 41 41 26 17 20 37 22 6 5 4 7 7 9 11 14 25 27 8 9 9 9 12 
+ 2 4 3 2 9 8 13 11 7 2 6 5 6 7 5 8 6 6 6 6 19 18 13 11 7 
12 + 13: Siderurgie -premiere transforiiCition 
= 67 64 58 52 56 66 66 73 70 55 94 95 93 90 93 81 85 85 78 73 76 77 79 79 76 
des metaux ferreux 31 32 39 46 35 26 21 16 23 43 0 0 1 3 2 11 9 9 16 21 5 5 8 10 17 -
+ 9 11 5 13 10 13 14 11 14 14 31 32 27 20 19 9 16 17 18 14 9 7 8 12 11 
14. Articles m8talliques de consummation 
58 54 60 62 61 49 51 48 51 47 55 53 60 61 65 79 71 71 72 64 90 89 89 87 88 = (y compris cycles et motocycles) 
- 33 35 35 25 29 38 35 41 35 39 14 15 13 19 16 12 13 12 10 22 1 4 3 1 1 
+ 4 7 10 9 8 11 8 5 4 8 16 15 16 16 19 12 11 12 12 10 10 10 9 9 8 
15. Materiel d'equipement general = 71 62 51 52 50 46 46 46 50 49 75 76 77 75 73 78 76 76 71 69 82 81 82 81 79 
- 25 31 39 39 42 43 46 49 46 43 9 9 7 9 8 10 13 12 17 21 8 9 9 19 13 
45 
RESULTATS PAR SECTEURS POUR L'ENSEMBLE DE LA COMMUNAUTE (suite) 
(en% des nfponses) 
Appreciations Perspecti ws ~ Camet de commandes Camet de commandes Stocks de produits 1966 lola I etranget-es f1nis Production Pr1x de vente s J A s 0 J J A s 0 J A s 0 A s 0 A s 0 J J J J J J • 
+ 10 12 9 11 8 18 17 16 16 15 19 22 22 23 28 14 13 17 17 14 11 11 10 9 9 
16. Machines non electriques d'equlpement = 56 50 49 50 49 52 52 51 49 49 74 72 71 71 66 74 75 69 66 66 87 87 87 89 86 
-
34 38 42 39 43 30 31 33 35 36 7 6 7 6 6 12 12 14 17 20 2 2 3 2 5 
+ 4 12 6 7 7 4 7 3 7 7 32 33 29 27 27 9 19 23 27 19 6 5 5 3 3 
17. Appare1ls electromenagers, 61 71 53 = 55 64 66 47 53 64 59 60 60 67 64 66 74 63 68 65 71 81 81 79 86 85 
radio, television 
35 33 30 22 27 43 46 44 29 34 8 7 4 9 7 17 18 9 8 10 13 14 16 11 12 -
+ 19 19 13 12 12 18 22 18 16 18 18 19 21 20 20 23 24 25 23 16 20 11 12 9 14 
18. Construction electnque d'equ1pement = 58 56 56 57 53 58 51 51 48 50 77 76 76 75 75 65 61 57 66 65 76 81 80 82 77 
- 23 25 31 31 35 24 27 31 36 32 5 5 3 5 5 12 15 18 11 19 4 8 8 9 9 
+ 21 23 18 15 20 25 25 17 14 8 20 14 8 9 19 13 16 23 18 14 6 7 8 4 4 
19. lndustrie aulomobole = 55 55 67 72 54 61 60 68 76 65 52 63 81 73 65 82 70 64 74 64 93 91 91 94 93 
- 24 22 15 13 26 14 15 15 10 27 28 23 11 18 16 5 14 13 8 22 1 2 1 2 3 
, .. 
+ 2 6 9 8 8 7 4 1 1 1 6 8 10 5 16 13 14 16 15 11 12 12 12 12 12 20. Construct1on navale et aeronautique, 
= 49 49 42 33 35 48 49 51 32 36 94 92 90 95 84 76 75 76 69 74 84 84 85 84 85 
matenel ferrovia1re 
- 49 45 49 59 57 45 47 48 67 63 0 0 0 0 0 11 11 8 16 15 4 4 3 4 3 
+ 13 12 13 13 14 9 B. 13 9 12 21 20 19 18 23 16 17 20 18 15 10 12 12 15 12 
21. Mecanique de pn!c1s ion, optique, 
= 55 59 53 59 53 53 58 49 61 50 65 67 69 72 65 75 75 70 72 73 89 87 86 84 87 
horlogerie 
32 29 34 28 33 38 34 38 30 38 14 13 12 10 12 9 8 10 10 12 1 1 2 1 1 -
+ 18 16 11 11 9 9 11 20 15 21 8 8 9 17 23 26 17 15 17 10 23 22 28 27 26 
B. Caoutchouc = 65 70 77 77 73 82 78 58 69 66 83 81 81 75 67 72 82 79 69 75 74 78 70 62 71 
- 17 14 12 12 18 9 11 22 16 13 9 11 10 8 10 2 1 6 14 15 3 0 2 11 3 
+ 20 18 16 12 13 19 18 21 23 19 9 11 15 13 17 11 9 10 9 4 15 9 2 11 10 
c. lndustrle des metaux non ferreux = 37 41 34 37 33 40 52 40 34 42 73 75 71 69 77 78 80 76 72 72 67 76 76 69 74 
- 43 41 50 51 54 41 30 39 43 39 18 14 14 18 6 11 11 14 19 24 18 15 22 20 16 
+ 12 12 10 11 11 14 16 14 14 12 18 19 18 18 20 15 16 18 17 14 13 13 12 11 10 
Ensemble de l'industrie = 62 60 60 58 56 59 58 59 58 56 75 74 77 75 74 76 74 72 71 69 80 80 81 81 80 










PRESENTATION DES RESULTATS 
Dans le cadre de 1 'extension du programme commun pour 1 'enqu~te de conjoncture 
aupres des chefs d 'entre prise de la Communaute, i1 a ete decide d 'introduire, une 
fois par an, une question particuliere sur 1 'evolution de la position concurrentielle 
dont la formulation est la suivante : 
La position concurrentielle de votre entreprise sur les marches des pays de la 
Communaute economique europeenne au cours des douze derniers mois : 
- s'est amelioree; 
- est restee inchangee; 
- s'est deterioree; 
- pas d 'exportations. 
La position concurrentielle de votre entreprise sur les marches exterieurs autres 
que ceux des pays de la Communaute economique europeenne au cours des douze 
derniers mois : 
- s'est amelioree; 
- est restee inchangee; 
- s'est deterioree; 
- pas d 'exportations. 
Si la situation concurrentielle s'est deterioree, veuillez en preciser les raisons 
principales : 
- prix de vente compares a ceux de vos concurrents etjou droits des douanes ; 
- modalites de vente (delais de livraison, service apres vente, etc.) ; 
- difficultes administratives. 
Cette question a ete posee pour la premiere fois a la fin du mois d'avril 1966 en 
republique federale d 'Allemagne, en France, en Italie et au Luxembourg. En Belgique, 
les federations d'industries et !'institution qui organisent l'enqu~te n'ont pas estime 
possible de poser cette question pour le moment. 
La question posee se reterant aux douze mois ecoules entre avri11965 et avrill966 
se rapporte done essentiellement a !'evolution au cours de l'annee 1965. 
11 a paru utile de presenter dans ce rapport les reponses rec;ues bien que, s'agis-
sant d 'une question nouvelle, 1 'interpretation en soit difficile. En particulier faute de 
disposer d 'une serie assez longue, il n 'est pas possible de faire des comparaisons 
dans le temps ni d'apprecier a son exacte valeur la sensibilite de cette question a 
1 'evolution economique reelle : neanmoins la nettete de certaines tendances permet 
de degager quelques remarques essentielles : 
- L 'opinion des entrepreneurs retient en general comme cause principale de la 
deterioration de la position concurrentielle la position relative des prix de vente 
par rapport a ceux des concurrents et 1 'influence des droits de douane. Les autres 
causes, modalites de vente et difficultes administratives sont beaucoup plus ra-
rement citees. Si on tient compte du fait qu 'a une ou deux exceptions pres, surtout le 
Royaume-Uni, le mouvement des droits de douane a ete dans le sens d'une attenua-
tion, il apparait clairement que pour les entrepreneurs le niveau relatif des prix 
de vente est 1 'element determinant de la position concurrentielle. 
- Parmi les pays membres qui participaient a 1 'enqu~te ceux pour lesquels la hausse 
des prix a ete la plus marquee au cours de 1 'annee 1966, la republique tederale d 'Alle-
magne et le grand-duche de Luxembourg, sont aussi ceux pour lesquels la tendance 
a une deterioration de Ia position concurrentielle apparal't comme Ia plus accusee. 
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Au contraire, en France et en Italie, ou l'annee 1965 a ete caracterisee par un ap-
paisement du climat des prix, consecutif h la mise en reuvre de politiques de stabi-
lisation, un pourcentage eleve d 'entrepreneurs signale une amelioration de la position 
concurrentielle. 
POSITION CONCURRENTIELLE DE L'ENTREPRISE SUR LES MARCHES DES PAYS 
DE LA CEE AU COURS DES 12 DERNIERS MOIS: 
RF d'AIIemogne Fro nee Ito lie Poys•Bos Belgique luxembourg 
1 2 3 4 3o 3b 3c 1 2 3 4 3o 3b 3c 1 2 3 4 3a 3b 3c 1 2 3 4 3a 3b 3c 
0 Ensemble del'industrle 
I Biens de consommotion 
II Biens d'investiuement 













1 2 45 48 
0 1 78 16 
2 2 48 43 
0 3 31 62 
7 0 7 0 0 26 50 915 5-
-
0 91 9 0 10 0 2 
6 0 5 0 0 44 39 611 3 - -
9 - 9 - - 18 48 9 25 6 - -
7 - 7 0 - 15 62 11 12 7 -
-
POSITION CONCURRENTIELLE DE L'ENTREPRISE SUR LES MARCHES EXTERIEURS 
AUTRES QUE CEUX DES PAYS DE LA CEE AU COURS DES 12 DERNIERS MOIS: 
0 Ensemble de l'industrie 
I Biens de consommation 
II Biens d'investissement 
Ill Biens intermidiaires 
14 59 21 6 19 1 3 45 46 9 0 8 0 1 24 48 13 15 9 -
-
0 88 9 3 9 0 0 
32 53 12 311 1 2 57 27 16 0 13 1 1 29 49 10 12 5 -
-
9 63 24 4 22 2 3 47 48 5 0 3 0 1 25 51 9 15 7 -
-
6 51 25 18 22 0 5 38 52 10 0 9 0 1 20 45 19 16 13 
- -
PRESENTATION DES RESULTATS: 
-Evolution dele position concurrentielle ( 1): 1 • a'eet amoHioree; 2 ·eat reatee a table; 
3 - a'eat det~rioree; 4 • pas d'exportation. 
- Principe lea cause a de la deterioration (1): 3a • prix de vente compares a ceux de voa concurrents et/ 
( 1) En% du total dea reponaea. 
ou droita et taxes; 
3b ·modal! tea de vente (delaia de llvraiaon, service aprea 
vente, etc.}; 




ENSEMBLE DE L'INDUSTRIE 
POSITION CONCURRENTIELLE DE L'ENTREPRISE SUR LES MARCHES DES PAYS 
DE LA CEE AU COURS DES 12 DERNIERS MOIS: 
RF D'ALLEMAGNE FRANCE ITALIE 
LUXEMBOURG BELGIQUE PAYS-BAS 
POSITION CONCURRENTIELLE DE L'ENTREPRISE SUR LES MARCHES EXTERIEURS 
AUTRES QUE CEUX DES PAYS DE LA CEE AU COURS DES 12 DERNIERS MOIS: 
RF D'ALLEMAGNE FRANCE 
LUXEMBOURG BELGIQUE 
s'est deterioree 
Evolution au cours I I 
des 12 demiers mois ct>: '----' est restee stable 
Bl s 'est am81ior8e 
( 1) En'l"o du total des reponses a l'exception des entreprises 
ayant repondu (ipas d'exportation•>. 
Principales causes 




prix de vente 
et I ou droits de douane 
modalites de vente 
( 1) En 'l"o du total des reponses a cette question. 
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